
Appel de l’assemblée générale rive gauche 

éducation nationale du jeudi 23 mars 
Depuis plus de deux mois, des millions de grévistes et de manifestants se 

mobilisent de tous les secteurs public et privé, dans toute la France contre la 
retraite à 64 ans. Une majorité de la population (plus de 70 % de sondés) est 

opposée à la réforme des retraites. 

Et après la provocation du 49.3, la détermination et le rejet de la loi de 

grandissent. Jeudi 23 mars, nous étions des millions dans la rue et en grève 

Alors Macron sort la matraque pour nous intimider. Jeudi, dans plusieurs villes, 
des manifestants pacifiques ne constituant en rien une quelconque menace pour 

les forces de l’ordre ont été nassés, matraqués, poursuivis et interpellés, pour rien. 

A Rouen, quatre manifestants ont été grièvement blessés, dont une collègue AESH 

qui a eu le pouce emporté par une grenade alors qu’elle faisait partie d’un groupe 

de manifestants pacifiques qui reculaient devant l’avancée violente des CRS. 

Manifester est un droit, le gouvernement installe la violence. 

Ces violences policières, ce refus de nous entendre, ce déni démocratique nous 
renforcent dans notre volonté de refuser et contrer ce projet qui est le hold up du 

siècle : casser notre système de retraite solidaire et amener la retraite par 

capitalisation individuelle. 

Nous ne céderons pas ! 

Dans tous les établissements, nous appelons à 
une grève massive le mardi 28 mars et à la 

tenue de piquets de grève devant nos 
établissements avant d’aller à la manifestation à 

10h cours Clémenceau. 
Des actions intersyndicales de popularisation de la lutte sont également prévues jusqu’à 

mardi. 

Appel soutenu par l’intersyndicale éducation nationale : 

 


